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PPoouurr llaa jjoouurrnnééee iinntteerrnnaattiioonnaallee ddeess ddrrooiittss ddeess

ffeemmmmeess,, llee ccoolllleeccttiiff rroouueennnnaaiiss vvoouuss iinnvviittee ::

Samedi 5 mars 14h : Déambulation dans les rues

Mardi 8 mars 18h :
Débat sur l’avortement
Avec le collectif contre le sexisme dans
les études de santé et l’UNEF Rouen

Pour suivre notre actu, nous soutenir :

droitsdesfemmes.rouen@gmail.com

www.facebook.com/droitsdesfemmes.rouen

http://droitsdesfemmes.rouen.over-blog.com/

@FeministesRouen
Maison des Associations - 22bis rue Dumont d’Urville – 76000 ROUEN

De 14h à 14h30 Départ
devant le Palais de Justice
pour dénoncer les violences
faites aux femmes, et le
harcèlement de rue
De 14h45 à 15h15 à l'Hôtel de
Ville pour une action sur les
préjugés et les stéréotypes de
genre
De 15h15 à 15h30 pour
rebaptiser la rue Jean
Lecanuet en rue Simone de
Beauvoir,
De 15h30 à 16h rue des
Carmes pour dénoncer
l'utilisation du corps des
femmes dans la publicité, et
pour réclamer l'égalité
salariale



« Non à la violence contre les femmes ;
que ce soit à Cologne,
à la fête de la bière

ou dans la chambre à coucher »»

Vous avez entendu parler des femmes qui ont été
agressées durant la nuit du 31 décembre à Cologne, par
des groupes de 20 à 40 hommes que l'on suppose
majoritairement originaires d'Afrique du Nord et quasi exclusivement
étrangers. 561 plaintes ont été déposées, dont environ 40 % pour des agressions
sexuelles et deux pour viol. Des faits graves donc, insupportables, qu'une partie de la presse
et de la classe politique allemande, puis européenne et mondiale, a analysé de façon raciste,
xénophobe et parfois franchement islamophobe. De l'extrême droite au gouvernement, tout le
monde a apporté sa pierre à l'édifice : manifestations de protestation de Pegida (acronyme de
« Patriotes européens contre l’islamisation de l’Occident », tout un programme) contre les
réfugiés ; interrogations de la presse sur la compatibilité « d'hommes qui vivent depuis des
siècles dans une culture qui nie l’égalité entre les sexes » à la vie dans un « Occident laïcisé
où l’égalité des hommes et des femmes représente une valeur fondamentale » ; déclarations
du Ministre de la justice allemand dénonçant « une horde » ayant agi de façon « planifiée et
coordonnée »; durcissement de la politique d'asile allemande...

Cette indignation véhémente est étrangement sélective. Où sont les responsables qui
souligneront non pas les crimes des « autres » mais l'omniprésence des violence contre les
femmes dans notre société ? Où sont les voix qui rappelleront que les premiers agresseurs
des femmes ce sont leurs conjoints et leurs proches ? Qui dénoncera une culture, la nôtre, où
les agressions de femmes lors de fêtes qui finissent mal, à la Fête de la Bière de Munich, au
Carnaval de Cologne ou ailleurs, sont d'une effroyable banalité. Qui rappellera que
l'Allemagne, c'est ce merveilleux pays où les bordels sont légaux, les lois contre le viol
restrictives et les agressions sexuelles sous caractérisées ? Et comment se fait-il que les
articles abondent sur l'origine des agresseurs mais ne nous disent rien de celle des agressées
(serait-ce parce que les « hordes d'étrangers » font une propagande par la peur plus efficace
que les éventuelles femmes immigrées victimes ?) ? Quant aux vices inhérents de l'islam en
matière de droits des femmes, de qui se moque-t-on ? Le détail a peut-être échappé à certains
mais le christianisme n'est pas exactement à la pointe du progressisme et la bible, pour
mémoire, recommande des choses pleines de mesure comme l'utilisation des servantes
comme exutoire sexuel et reproductif ou, à la guerre, l'exécution de toutes les femmes sauf
les vierges ou enfin, bien évidemment, l'esclavage (faut bien trouver une utilité à toutes ces
filles vierges).

Bref, des groupes d'hommes ont agressé des femmes. Il faut les poursuivre et les
condamner. Se doter de lois et de forces de police qui protègent vraiment les femmes. Et
arrêter d'essayer de nous faire prendre des vessies pour des lanternes

Annoncée le 31 janvier dernier, la remise gracieuse de peine
accordée à Jacqueline Sauvage par le Président Hollande sonne
comme une semi victoire pour le mouvement féministe et citoyen
mobilisé en depuis sa condamnation en appel en décembre
(435.000 signatures pour la pétition réclamant sa grâce tout de
même !)

Bien sur, cela ne change rien à sa condamnation à 10 ans
ferme pour le meurtre de son mari violent, mais elle lui

permettra surement d’obtenir une libération conditionnelle plus tôt que prévu de de
retrouver une liberté qu’elle a bien méritée. Ce procès a aussi ouvert de nouveau le débat sur
les violences conjugales, et leur relative normalisation dans la société



Le Planning Familial a 60 ans

60 ans de luttes, 60 ans pour faire avancer la
cause des femmes,

C’est notre joyeux anniversaire !

Pour ses 60 ans d’existence, nous avons

rencontré l’équipe du Planning pour faire le

point sur la situation départementale en

termes d’accès à la contraception et à

l’IVG :

Un grand nombre de centres d’IVG ont

fermé en France, 130 en 10 ans, qu’en

est-il dans notre département ?

Nous sommes assez bien loties et nous

pouvons orienter les femmes vers les

différents établissements qui pratiquent

les IVG tels que le Belvédère, le CHU, la

Clinique Mathilde. Nous n’avons pas eu à

demander de réquisition de médecin depuis

plusieurs années. Le Havre est plus en

difficulté.

Trouve-t-on le Planning sur tout le

territoire départemental ?

Il existe des permanences à Sotteville, à

Petit Couronne, à Elbeuf Nous y assurons

des entretiens et des consultations

concernant la contraception, l’IVG. nous

pratiquons également des IVG

médicamenteuses. Les violences

intrafamiliales, conjugales et sexuelles sont

également des problèmes récurrents dans

nos entretiens.

Retrouvez le Planning à Rouen :
41 rue d’Elbeuf (rive gauche)

Et toutes les infos sur : :
http://www.ivg.social-sante.gouv.fr/

Qu’elle est

la situation

financière

du

Planning ?

Nous avons reçu l’assurance du maintien de

la subvention départementale pour 3 ans.

Aucune augmentation n’est prévue alors que

les besoins sont importants. Cela nous

empêche de développer de nouvelles

activités. Nous aurions besoin d’un poste

supplémentaire de Conseillère Familiale et

Conjugale pour travailler sur le genre et les

stéréotypes, sur la lutte contre les

mutilations sexuelles par exemple. Il faut

savoir que les médecins qui exercent pour

une partie de leur temps au Planning sont

bénévoles. Aujourd’hui nous n’intervenons

plus dans les lycées et très peu dans les

collèges. Par exemple faute de personnels.

Ou en est-on du droit à l’IVG en 2016 ?

L’IVG est aujourd’hui prise en charge par la

sécu et au 1er Avril 2016 les examens

nécessaires le seront également. Bientôt les

sages-femmes pourront réaliser des IVG

médicamenteuse. L’acte médical a été

revalorisé et la semaine de réflexion va

passer d’une semaine à 48h.

Malgré toutes ces avancées indéniables, il

reste beaucoup à faire notamment en

termes de lutte contre les groupes « pro-

vie » qui mènent le combat aussi sur le net..



Samedi 5 mars à partir de

20h à la salle du quartier

Jardin des Plantes

Soirée non-mixte organisée par
l’asso Laisse Bien Ta Gaiété

Plus d’infos sur la page de LBTG :
http://laissebientagaiete.e-
monsite.com/

Samedi 12 mars à 15h

à la Halle aux Toiles

Débat organisé par le CREAL 76
(Comité de Réflexion de d’Action
laïque):

Avec Martine Storti, auteure, avec
Françoise Picq, de l'ouvrage collectif
« Le féminisme à l’épreuve des
mutations géopolitiques » viendra
parler et débattre de questions qui
restent d'actualité.

 Que veulent dire, à l’heure de
la mondialisation, “égalité des
sexes” et “liberté des femmes”?
 Comment faire exister des
mots d'ordre anciens (comme Notre
corps nous appartient) dans
l’actuelle division internationale et
sexuée du travail) ?
 Entre marchandisation
triomphante et retour du religieux
que sont devenues les conquêtes
faites à partir des années 1970?

Dimanche 13 mars - 10h

au cinéma Omnia

Projection suivie d’un débat animé
par la Ligue des Droits de l’Homme
Ce film évoque les viols de guerre en
République Démocratique du Congo
et le travail du Docteur Mukwege
auprès de milliers de femmes.

Festival de film de

femmes les 18, 19 et 20

mars au cinéma Omnia

Vendredi 18 : Moi, Nojoom, 10ans,
divorcée de Khadija Al Salami

Samedi 19 : No
Land’s Song de et
avec Élise Caron et
Jeanne Cherhal :

Dimanche 20 : La
révolution des
femmes, un siècle
de féminisme arabe
de Fériel Ben
Mahmoud

http://www.elles-font-leur-cinema.info/


